
Chapitre I La commande réflexe

du muscle

- I - Le réflexe myotatique : organisation 

macroscopique
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Tableau présentant les résultats des expériences de démédullation, sections et

stimulations électriques sur une grenouille virtuelle décérébrée

Racine dorsale Racine ventrale Nerf rachidien

Expérience 1
- grenouille décérébrée
- SE
Réponse

Expérience 2
- grenouille décérébrée + 
démédullée
- SE
Réponse

Expérience 3
- grenouille décérébrée +
RD sectionnée
- SE
Réponse

BP                BC

Expérience 4
- grenouille décérébrée +
RV sectionnée
- SE
Réponse

BP                BC

Expérience 5
- grenouille décérébrée +
nerf sectionné
- SE
Réponse

BP                BC
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Conclusion

Les nerfs rachidiens se raccordent à la moelle épinière 
par 2 racines, une racine postérieure ou dorsale et une 
racine antérieure ou ventrale.

- conséquences de la section de la racine postérieure : 
sensibilité abolie et motricité possible

- conséquences de la section de la racine antérieure : 
sensibilité conservée et motricité impossible

Le message nerveux afférent emprunte la racine 
dorsale, alors que le message nerveux efférent 
emprunte la racine ventrale.
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stimulus : coup sec porté avec un marteau sur le tendon d’Achille

conséquence : extension du muscle du mollet puis extension du pied due à la 

contraction de ce muscle = contraction réflexe du muscle extenseur du pied
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Coup de marteau :

� étirement du muscle

� contraction du muscle en réponse à son 

propre étirement

Ce stimulus donne toujours la même réponse 

involontaire stéréotypée et prévisible = réflexe

Réflexe myotatique ou réflexe d’étirement car 

déclenché par l’étirement du muscle lui-même.
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Le réflexe achilléen
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Electromyogramme obtenu lors d’un réflexe achilléen (réflexe myotatique)

Tension (V)
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Electromyogramme obtenu lors d’une contraction

volontaire du muscle triceps sural

Tension (V)
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• Des lésions de la moelle épinière dans la 
région thoracique provoquent une paralysie 
des muscles de la partie inférieure du corps 
qui ne reçoivent plus les messages en 
provenance du cerveau, mais le réflexe 
achilléen subsiste.

• Une lésion de la partie inférieure de la moelle 
provoque une paralysie importante mais 
également la disparition du réflexe achilléen.
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Les supports anatomiques du réflexe achilléen

Différents organes mis en jeu Réflexe myotatique

- organe récepteur = capteur

- voie sensitive (afférente)

- centres nerveux

- voie motrice (efférente)

- organe effecteur
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Le message nerveux naît dans l’organe récepteur 

(muscle du mollet), est transmis par le nerf rachidien à 

la moelle épinière (message nerveux sensitif ou 

afférent).

La moelle épinière le reçoit et émet un message 

nerveux moteur ou efférent, véhiculé par le nerf 

rachidien, dirigé vers l’organe récepteur (muscle du 

mollet).
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Electromyogramme obtenu lors d’un réflexe achilléen (réflexe myotatique)

Tension (V)
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Electromyogramme obtenu lors d’un réflexe achilléen (réflexe myotatique)

Tension (V)
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L’influence de l’intensité du stimulus
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Rôle dans la posture

- Muscles extenseurs étirés par l’action de la 

pesanteur

- Ex : poids de la tête => étirement des muscles 

extenseurs du cou

- Par réflexe, ces muscles réagissent en se 

contractant => tonus musculaire
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Coupe transversale de la moelle épinière
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Coupe transversale de moelle épinière
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Le circuit du message nerveux
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Le circuit du message nerveux

Le message sensitif issu du muscle étiré passe par le nerf puis par la racine dorsale 

avant d’atteindre la moelle épinière.

Le message moteur est conduit de la moelle vers le muscle en passant par la racine 

ventrale puis par le nerf.

Ce circuit est appelé arc réflexe.
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Un outil diagnostique couramment utilisé

24



Bilan
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- II - Le réflexe myotatique : organisation au 

niveau cellulaire de l’arc réflexe

1) Le neurone
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Dessin d’un neurone
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Le système nerveux, un réseau de neurones

28



29



30





Coupe transversale de nerf rachidien colorée de 

mammifère observée au microscope optique (X 100 )



Coupe transversale d’un faisceau de fibres nerveuses

du nerf rachidien
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Photo de fibres nerveuses
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2) Les capteurs et les neurones afférents 

(sensoriels) du réflexe myotatique
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Le fuseau neuromusculaire, un récepteur sensible à l’étirement
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Photo d’un fuseau neuro-musculaire
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3) Les neurones efférents et les effecteurs
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La plaque motrice :

une connexion entre fibre nerveuse et fibre musculaire
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Photo d’une plaque motrice
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4) Les liaisons entre un neurone afférent et un 

neurone efférent
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Conclusion

Le corps cellulaire du neurone afférent se trouve dans le 

ganglion spinal de la racine dorsale du nerf rachidien.

La morphologie de ce neurone (neurone en T) est éloignée de 

celle du neurone type : il possède 1 seul prolongement qui, à 

l’intérieur même du ganglion spinal, se divise en 2 

prolongements : l’un constitue la fibre afférente issue du fuseau, 

l’autre pénètre dans la moelle épinière où aboutissent, en 

définitive, les messages nés au niveau du fuseau.

Les corps cellulaires des neurones efférents se trouvent dans la 

substance grise des cornes antérieures (ventrales) de la moelle 

épinière.
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L’extrémité de la fibre d’un neurone afférent (neurone en T) 

provenant d’un fuseau neuro-musculaire, entre dans la 

substance grise de la moelle épinière et établit de nombreux 

contacts avec un neurone efférent (ou motoneurone) innervant 

le même muscle.

Chacun de ces contacts est une synapse neuro-neuronique.
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La synapse neuro-neuronique
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Conclusion

Dans le réflexe myotatique interviennent 2 populations 

neuroniques : des neurones afférents en T issus des fuseaux 

neuro-musculaires, connectés dans la moelle épinière à des 

neurones efférents (motoneurones) qui sont en relation avec des 

fibres musculaires de même muscle.

Cet arc réflexe ne comportant que 2 types de neurones est dit 

monosynaptique. En réalité, dans cet arc réflexe existent 2 

synapses : une synapse entre neurones afférent et efférent 

(neuro-neuronique) et une synapse neuromusculaire entre des 

ramifications de l’axone du motoneurone et une fibre 

musculaire, encore appelée jonction neuromusculaire.
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Bilan
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- III - La communication entre les cellules 

impliquées dans le réflexe myotatique

1) Le potentiel d’action, messager de la 

communication nerveuse
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2) Le message nerveux

• Au niveau d’une fibre nerveuse
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• Au niveau du nerf
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Conclusion 

Le message nerveux qui se propage le long d’un 
neurone est de nature électrique. Il s’agit 
d’inversions transitoires et stéréotypées du 
potentiel de repos, appelées potentiels d’action.

Ces PA sont déclenchés au-delà d’une valeur seuil 
de stimulation et se régénèrent le long du neurone. 
Au-delà de cette valeur seuil, plus la stimulation est 
forte, plus la fréquence des PA est élevée. Le 
message nerveux est donc codé en fréquence de 
PA.
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Bilan
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3) La communication au niveau des synapses
a) La synapse neuro-neuronique
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Structure d’une synapse entre deux neurones,

observée en coupe (MET)
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Message nerveux présynaptique codé en 

fréquence de potentiels d’action

Libération de neuromédiateur dont la 

concentration dépend de la fréquence de 

potentiels d’action = message de nature chimique 

codé en amplitude

Fixation sur les récepteurs de la membrane 

postsynaptique

Message nerveux post-synaptique
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b) La synapse neuro-musculaire

74



75



76



77



Succession des événements entre l’arrivée d’un potentiel 

d’action à l’extrémité de l’axone d’un motoneurone et la 

contraction de la cellule musculaire innervée

arrivée d’un PA à l’extrémité de l’axone du motoneurone

fusion des vésicules présynaptiques avec la membrane

libération par exocytose d’acétylcholine dans la fente synaptique

fixation du neuromédiateur sur les récepteurs de la membrane 

postsynaptique de la cellule musculaire

création et transmission d’un potentiel d’action musculaire

contraction musculaire
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Bilan
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